	Corrigé des deux vidéos sur la maïeutique et la questiologie


	Vidéo 1- la maïeutique de Socrate


3) 4, 05 à 6, 08 mn : fondement de la maïeutique : la théorie de la réminiscence

- expliquez de quoi il s’agit : 

- l’âme est immortelle, et la réincarnation existe.. elle a en elle des connaissances « innées », acquises dans d’autres vies  (donc avant notre naissance)

- réminiscence = « anamnèse » = se resouvenir (connaître, réfléchir, consiste à se resouvenir, à accéder à ce que l’on connaît déjà sans s’en rendre compte) 
C’est grâce à cette réminiscence de connaissances prénatales qu’il jouit d’un rapport immédiat aux choses qui dépasse l’intuition. Ainsi, son expérience de la réalité est informée et prend sens à son insu par les idées platoniciennes, qui sont des réalités psychologiques innées, inconscientes et partagées par tous. 

« […] si nous avons acquis cette connaissance avant de naître et si nous sommes nés avec elle, explique Socrate, nous connaissions donc aussi avant de naître et en naissant non seulement l’égalité, le grand et le petit, mais encore toutes les notions de même nature ; car ce que nous disons ici ne s’applique pas plus à l’égalité qu’au beau en soi, au bon en soi, […] » (Phédon). 

Socrate en veut pour preuve la capacité d’un esclave à résoudre un problème de géométrie complexe en répondant à ses questions, grâce à son idée innée du carré, dont il déduit les propriétés mathématiques. 
- d’après vous, quel sens donner à cette théorie ? 
- on a tous en nous la possibilité de se découvrir/ comprendre la vérité, par une réflexion maïeutique

- il y aurait des idées innées dans l’esprit dès la naissance, qui nous permettent de comprendre le monde (cf. empirisme contre rationalisme ; vidéo permanence de l’objet Baillargeon ?) 

4) 6, 09- fin : actualité de la maïeutique !

- le brainstorming : définissez et établissez le lien avec la maïeutique

- méthode de réflexion inventée par Alex Osborn en 1940

- questionnement qui aide à rerfomuler et préciser les idées, pour en faire une synthèse et établir de nouveaux liens

- pb de cette méthode : trop d’idées, on se noie (comme dans les cartes mentales !) ; enjeux de pouvoir, mimétisme/ conformisme.. (cf. test Nasa ?)
- la « questiologie » de F. Falisse : idem + décrivez l’exemple utilisé

- déf : « art et science de poser des questions au bon moment » 

- sert à donner un mode d’emploi à la maïeutique, ce que n’a pas fait Socrate 

- il faut réfléchir sur les postures induites par nos questions.. les comprendre, prendre du recul, aller au-delà de nos conditionnements

-Exemple avec l’adolescent qui est triste en revenant de cours : deux questions possibles, qui renvoient à des postures différentes, une négative, une positive :

	« Qu’est-ce que tu as fait » ?

Attitude d’intériorité, qui consiste à exprimer ce que vous ressentez ; culpabilisante
	« Que s’est-il passé ? »

Attitude d’extériorité, qui permet de se détacher de ses émotions, et de comprendre les raisons de sa tristesse, puis, de trouver des solutions 


	Vidéo 2- La questiologie de Falisse


1) de 1, 42 à 3, 57 :

- définition précise de la questiologie : poser des questions, pour comprendre ce qui nous interpelle, prendre du recul ; « art et science de poser des questions »

- quel est l’exemple utilisé par Falisse, qui renvoie à ce que ferait Socrate ? 

	« Pourquoi tu commets une injustice ? » (négatif)
	« Quelle hypothèse fais-tu pour conclure à une injustice ? » (positif)


- qu’est-ce que réfléchir ?  (cf. exemple du Lycée d’Aristote) : « penser sur sa façon de penser »/ « découvrir ce qui fabrique sa carte du monde » (cf. éducation : faire sortir de ..)/ lycée Aristote : poser des questions, pour faire réfléchir, afin d’éduquer

- quelle critique fait alors Falisse du lycée contemporain ? l’élève doit avant tout restituer ce qu’on lui a appris/ enseigné ; on commence par INSTRUIRE puis seulement ensuite INTERROGER (il faudrait faire l’inverse)/ éduquer = instruire (infos) ; réflexion : interroger notre vision du monde, ce qui est un véritable chamboulement !
2) de 3,57 à 5,20 : à quoi ça peut servir  dans la vie de tous les jours ?

- que nous apprend à ce sujet l’exemple d’Einstein ? que pour avancer vers la vérité/ réponse aux problèmes, il faut 55 mn de questions, 5 mn pour ensuite trouver la solution ; exemple : 

	Il ne faut pas continuer à se demander pourquoi les mouvements célestes ne sont pas expliqués par les théories actuelles 
	Mais : quelles hypothèses fait-on pour comprendre les mouvements célestes ? 

	
	Csq : il a changé d’hypothèse : et si le temps et l’espace n’étaient pas constants ? (c’est révolutionnaire : il change la carte du monde de la physique, ce qui permet des innovations)


3) 5,21 à fin : comment s’y prendre (méthode de la questiologie)

- principes fondamentaux : il faut se mettre dans la peau de celui à qui on pose la question ; on lui propose de prendre une posture : 

- soit d’acteur (il fait qqch), 

- soit d’observateur (voit ce qui se passe) 

- on lui demande de réfléchir à ce qu’il ressent

- de prendre du recul

Quand on pose ainsi une question, on demande à l’interlocuteur de prendre un « geste » mental spécifique.. 

- exemple : le coaching d’un ado (décrivez)

	Ne pas lui demander « pourquoi » bloques-tu ? (car il était déjà acteur)
	Le faire changer de posture : ressentir, prendre du recul : en changeant de posture, cet ado peut prendre csce de sa carte du monde (« de quoi as-tu peur, quand tu as peur de rater ton interro ?)

· peur de rater sa carrière.. alors que ce n’est pas un devoir raté qui aura un tel impact ! (là, il DECRIT ce qui lui arrive)


- 4 postures + 10 gestes fondamentaux : cela permet à chacun de varier et de multiplier le type de questions pour sélectionner celles qui l’intéressent et permettent d’avancer 
Conclusion : on a besoin de leader philosophes, maïeuticiens, questiologues pour trouver des solutions aux nouveaux défis ! 

